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Sports en Artois Bureaux :
27, rue Gambetta
Tél. 03 21 16 13 13 - Fax : 03 21 16 13 10

FOOTBALL

! CFA 2

Sedan - Abbeville : 1-2,
Saint-Quentin - Cam-
brai : 3-2, Épernay -
Marly : 1-0, Grande-
Synthe - Armentières :
1-0, Arras-Football -
Taissy : 3-0, Sainte-Ge-
neviève - Créteil : 2-1,
Les Lilas - Racing : 3-0,
Hénin-stade - Feignies :
0-2.

Classement : 1. Les Li-
las, Feignies, Épernay,
10 ; 4. Arras, Sainte-Ge-
neviève, Saint-Quentin,
9 ; 7. Créteil, Abbeville,
Grande-Synthe, 7 ;
10. Armentières, Cam-
brai, Hénin-stade,
Taissy, 6 ; 14. Sedan,
5 ; 15. Marly, Racing, 4.

Prochaine journée (le
week-end à venir) : Ra-
cing - Arras (dimanhce,
15 h), Feignies - Les Li-
las, Cambrai - Sedan,
Marly - Saint-Quentin,
Taissy - Sainte-Gene-
viève, Armentières -
Créteil, Grande-Synthe
- Épernay, Abbeville -
Hénin-stade.

HANDBALL

Reprise demain

pour le Racing

Demain soir, les hand-
balleurs arrageois, pro-
mus en Nationale 3, re-
prendront le chemin de
l’entraînement. Ils se re-
trouveront au stade De-
gouve, à 19 h 30, pour
une séance de foncier.

Alors que l’ASPTT est revenue de son stage dans le Jura après un succès face à Bourg-en-Bresse

La Lettone Gunita Viksna arrive à l’essai

L’Immercurienne débute, aujourd’hui (10 h), les séries des Jeux d’Athènes

Marie Delattre n’a rien à perdre

À l’image d’Adil Qrita ici à l’entraînement, les jeunes Arra-
geois ont leur chance en ce début de saison.

Demain soir, le recrute-
ment de l’ASPTT sera peut-
être clos. En tout cas, après
l’indisponibilité de Sarah
Mandery (maternité), le
club postier espère avoir
trouvé en Gunita Viksna la
joueuse idoine. Une
joueuse qu’on annonçait
comme une 3-4 mais dont
le champ d’expression se li-
mite à la raquette. Il faut
dire que cette Lettone de
23 ans, qui souhaite tenter
sa chance en France
comme ses copines interna-
tionales Anette Jekabsone
(Bourges) et Dace Brumer-
man (Tarbes), est un joli
bébé (1,87 m, 83 kg). « C’est
une vraie 4, bonne rebon-
deuse, qui ne shoote pas à
trois points si l’on s’en tient

à ses statistiques. Mainte-
nant, on va voir durant ces
prochains jours. Mais une
4, pour nous, c’est intéres-
sant, car Jenn (Jolley) est
pour moi une vraie 3. Elle
pourra mieux s’exprimer à
l’aile en N 1 que dessous où
elle manque de centimètres
et de kilos », pense Bruno
Blier.

Gunita Viksna évoluait
l’an passé dans la ligue
balte (ce championnat re-
groupe des formations esto-
niennes, lituaniennes, letto-
nes, finlandaises), à Riga, sa
ville natale. Ce soir, elle par-
ticipera à l’entraînement
des Arrageoises et devrait
être alignée, demain, face à
Saint-Amand. « La balle est
dans le camp de Bruno

(Blier). S’il pense qu’elle cor-
respond à nos besoins, on
la fera signer avant la fin de
la semaine », explique Jean-
Louis Monneret, qui sait
que si l’affaire se faisait, la
Lettone manquerait les
deux premiers matchs de la
saison puisqu’elle sera rete-
nue avec sa sélection natio-
nale (éliminatoire des cham-
pionnats d’Europe).

Hier, l’ASPTT a rejoint le
Pas-de-Calais après un
stage dans le Jura. Les filles
de Bruno Blier ont notam-
ment battu Bourg-en-
Bresse (N 2), sans qu’il soit
aisé pourtant d’en tirer des
enseignements (91-44). « Je
m’attendais à beaucoup
mieux en face. Il n’y a pas
grand-chose à retenir. Par

contre, j’ai bien aimé le
stage. Cela a permis aux
filles de se connaître, sur un
plan basket mais aussi en
dehors. On a fait des activi-
tés comme de l’acrobran-
che et du canyoning »

Côté sensations, les Arra-
geoises en connaîtront juste-
ment un peu plus que face
aux Bressanes, demain,
pour leur deuxième match
amical. Elles joueront à
Saint-Amand, un futur ad-
versaire annoncé comme
un candidat à la Ligue.

F. S.
Bourg - Arras : 44-91.
L’ASPTT : J. Bertin 7, A. Déas
6, M. Siterre 7, S. Blanquart
9, M. Mendes 2, J. Boulin 2,
J. Jolley 16, S. Ouerghi 18
(notre photo), M-M. Sy 10,
L. Costemend 14.

Les hommes de Franck
Cortois ont préparé de la
meilleure manière possible
leur début de championnat.
Face à Avion samedi, puis
face à Liévin dimanche, Bia-
che a fait du jeu, s’est im-
posé physiquement même
s’il a souffert dans le dernier
quart d’heure de la finale et
a prouvé que son recrute-
ment avait été judicieux.

Xavier Halut, Eric Hainaut
et Frédéric Boulard, les trois
principales recrues, se sont
bien intégrés. Pour son pre-
mier match, Biache passera
un test de rentrée à Haze-
brouck, la réserve d’une
DH.

Demi-finales : Liévin - Fé-
chain : 3-2 ; Biache -
Avion : 3-1.
Finale : Liévin - Biache : 2-2
(5-4 tab).

Repêchée in extremis,
Marie Delattre va se je-
ter dans le grand bain
des Jeux, aujourd’hui,
avec les séries du
K 2 (500 m). L’Immercu-
rienne espère accrocher
les demi-finales de
jeudi. Un espoir partagé
par Saint-Laurent-
Blangy et son club de
l’ASL qui retransmettra
sa course, ce matin, à la
base de loisirs.

A Saint-Laurent-Blangy,
on sait s’adapter quand
l’événement s’exige. La nou-
velle du repêchage de Ma-
rie Delattre tombée officielle-
ment samedi, la ville a dé-
cidé de diffuser la bonne
nouvelle et de réunir ses ha-
bitants dans la vague de sa
kayakiste. Hier soir, les
2 700 boîtes aux lettres de la
cité immercurienne ont
reçu la visite de bénévoles.
Ils ont distribué une feuille
A4, avec Marie Delattre en
pleine action, incitant à en-
courager la championne de
la ville et à assister à la pro-
jection de la course en di-
rect, ce matin, sur grand
écran, à la base nautique.

Pas de
dernière place

Un soutien bienvenu
pour l’athlète phare de
l’ASL qui va se frotter à une
opposition particulièrement
musclée. Normal me direz-
vous puisque ce sont les
JO. Oui et non. Car si l’oppo-
sition sera d’entrée (très) re-
levée, c’est simplement
parce que seulement quinze
embarcations seront au dé-
part des deux séries au pro-
gramme. On comprend
mieux pourquoi il n’est pas
simple d’obtenir les fameux
minimas. Et on peut aussi
s’inquiéter de la place accor-
dée à un sport qui n’est cer-
tes pas le plus spectacu-
laire, mais qui en est un,
vraiment, depuis de lon-
gues décennies... A la diffé-
rence de certaines discipli-

nes qui font leur trou et obli-
gent d’autres à se serrer la
ceinture en terme de partici-
pants...

Parenthèse refermée, il
n’y aura donc quasiment
que des pointures, ce ma-
tin, sur la ligne de départ,
pour ce premier tour. Il per-
mettra de mieux jauger les
forces en présence mais ne
proposera qu’un faible écre-
mage, différé à la demi-fi-
nale de jeudi. Les règles du
jeu sont simples. Les trois
premiers bateaux seront di-
rectement qualifiés en fi-
nale. Les K2 classés de la
quatrième à la septième
place participeront à la
demi-finale. Bref, il n’y a
que la dernière embarcation
de la série de Marie Delattre
et son équipière Anne-
Laure Viard qui sera "choco-
lat" ce midi. Placées au cou-
loir 8, les Françaises seront
opposées à des Japonaises
des Kazaks, des Américai-
nes, des Espagnols, des
Roumaines et les deux ba-
teaux favoris : les Hongroi-
ses, emmenées par la redou-
table Katalin Kovacs (une
star dans son pays, onze
fois championne du monde)

et les Canadiennes.
« Comme on n’est que
quinze, il n’y a que du beau
monde. Je n’ai pas voulu
prêter attention aux filles
qui seront dans ma série.
On sait que cela va aller
très, très vite, comme ce
que j’ai vu tout à l’heure
(hier) pour les premières
courses de canoë. On va
tout donner. Ça passera ou
ça cassera » explique la
kayakiste de l’ASL, visible-
ment assez détendue et
avec de la joie dans la voix
lorsqu’on on lui a appris
que sa course serait suivie
par ses supporters, ce ma-
tin, à la base nautique. « Je
suis contente, hyper
contente. Remerciez-les à
l’avance pour leur soutien. »
Ne reste plus qu’à leur offrir
plusieurs rendez-vous cette
semaine. D’abord
aujourd’hui, puis jeudi pour
les demi-finale...

Echos
Retransmission. – La

course sera retransmise, ce
matin, sur Eurosport. « On
va suivre Marie sur cette
chaîne à moins qu’elle ne
passe aussi en direct sur

France 2. A ce moment-là,
on basculera sur la
deuxième chaîne », expli-
que Thierry Beugnet.

Concentration. – Marie
Delattre ne veut pas se dis-
perser. « Il fait très chaud et
je passe beaucoup de
temps à me reposer. Je n’ai
rien visité pour l’instant, j’ai
seulement vu quelques
courses d’aviron et les pre-
mières épreuves de canoë
hier. Pour l’heure, ce n’est
que la compétition. Je me
rattraperai en début de se-
maine prochaine, j’aurai
deux jours. Et puis, le vil-
lage olympique est vrai-
ment impeccable. Il y a
plein de magasins. Je fais
mes petites courses le soir
et j’achète mes cartes posta-
les . »

Handballeuses. – Avec
son accréditation, Marie De-
lattre n’a pas accès aux sta-
des et salles des autres disci-
plines. Les Bleus sont donc
obligés de passer par leurs
dirigeants pour obtenir des
places pour les autres
sports. L’Immercurienne a
demandé à son DTN d’avoir
un billet pour la finale dame
du tournoi de handball di-
manche. Un sport prisé par
les Delattre, puisqu’Émilie,
la sœur aînée, a tout gagné
sur la plan national, sans
compter une coupe d’Eu-
rope, avec le club de Besan-
çon. L’Immercienne a du
reste tissé des liens et été in-
vitée ces derniers jours
dans le clan des équipières
de sa sœur : les Véronique
Pecqueux-Rolland, Valérie
Nicolas (qui joue désormais
au Danemark), Raphaëlle
Tervel...

Supporters arrageois. –
Outre tout son clan (privé et
club), Marie Delattre sera
soutenue par son futur em-
ployeur aujourd’hui, un cer-
tain Jean-Marie Vanleren-
berghe. L’Immercurienne
vient en effet de dénicher
un emploi à la communauté
urbaine. Le maire d’Arras et
président de la CUA, est en
ce moment aux Jeux d’Athè-
nes avec une délégation de
sénateurs.

Basket-ball

Biache s’incline en finale du challenge Deret face à Liévin

Des certitudes pour le championnat

Canoë-kayak

Le point de vue de Bernard Sillard, le président du club d’escrime d’Arras

« Guyart, le plus impressionnant »
Durant les Jeux olympi-

ques, nous revenons avec
des acteurs du cru sur le
comportement des repré-
sentants français de leur dis-
cipline. La suite de notre sé-
rie avec Bernard Sillard, le
président du club d’escrime
d’Arras.

« Je ne suis pas surpris
par ces bons résultats d’en-
semble. La surprise, cela
aurait été qu’on n’obtienne
pas de bons résultats,
comme le judo, qui d’ordi-
naire décroche aussi beau-
coup de médailles.
Il y a bien eu la contre-per-
formance du fleuret par
équipes, mais sorti de là,
c’est bon. La France gagne,
mais on sent que des pays

montent comme la Chine
ou les États-Unis.
On a de superbes résultats
mais cela ne tient pas à
grand-chose. On s’en est
aperçu sur quelques
matchs où cela s’est joué
sur une touche. Je crois que
ce qui se fait au niveau des
écoles des maîtres d’armes
est porteur pour notre disci-
pline. On a par contre de
plus en plus de mal à en
trouver.
Si je devais retenir une per-
formance, c’est celle de
Brice Guyart, au fleuret, qui
a montré de grosses quali-
tés mentales pour revenir
après avoir été largement
mené en demi-finale face à
un Italien. Ce qu’a fait

l’équipe masculine à l’épée
est aussi fort car on n’avait
plus remporté l’or depuis
les Jeux de Moscou (1980).
Cela me fait vraiment plaisir
car notre discipline n’est
pas médiatique et on a vu
de l’escrime pendant ces
JO. Cette notoriété, c’est im-
portant. C’est porteur, on
s’en aperçoit tous les qua-
tre ans. L’an dernier, après
les championnats du
monde d’athlétisme, j’ai
deux-trois jeunes qui ont
pris une licence dans un
club d’athlé. Ces derniers
jours, j’ai plusieurs parents
qui ont regardé la télé, et
qui m’ont appelé pour avoir
des renseignements sur les
inscriptions. »

Achicourt vainqueur du Challenge de l’Étrier

Une bonne répétion pour tous
Il fallait un vainqueur, et

ce fut le club organisateur
au terme d’une finale âpre-
ment disputée face à Saint-
Nicolas. Mais au-delà de ce
dernier galop amical, les en-
traîneurs ont pu prendre la
température de leur équipe
à une semaine du début du
championnat ou du premier
tour de la coupe de France.

Achicourt a realisé de
bons matchs amicaux jus-
qu’à présent. En demi-fi-
nale, face à Beaurains, il a
trouvé les ressources mora-
les pour revenir au score
après avoir été mené 2-0.
David Marmuse ne veut pas
aller trop vite en besogne,
mais son équipe a prouvé
qu’elle tiendrait la route en
excellence. « J’ai encore vu

de bonnes choses ce week-
end avec de jeunes joueurs.
C’est intéressant de voir le
groupe s’étoffer et d’avoir
plusieurs solutions. »

Du côté de Saint-Nicolas,
l’arrivée de Martial Hurlisis
sur le banc et le retour de
John Loiseau sur le terrain
semble avoir redonné du to-
nus à l’équipe. Un bon fond
de jeu samedi face à Écourt,
un jeu simple en mouve-
ment laissent à penser que
Saint-Nicolas pourrait être
la bonne surprise de la sai-
son. Martial Hurlisis, qui a
fait tourner son effectif di-
manche en incorporant des
joueurs potentiellement ca-
pables de jouer en interré-
gionale, se dit en tout cas
content du comportement

de ses joueurs sur le terrain
et à l’entraînement.

Pour Beaurains, la saison
risque de ne pas être sim-
ple. De nombreux départs
ont affecté le club et le nou-
vel entraîneur, Manu Rossi,
doit reconstruire une
équipe pour la régionale.
Les jeunes sont là, il ne
reste plus qu’à faire prendre
la mayonnaise le plus rapi-
dement possible.

Quant à Écourt, difficile
de juger car c’est l’équipe ré-
serve qui s’était déplacée
au stade Camphin.

Demi - finale : Saint-Nicolas -
Écourt : 3-0 ; Achicourt -
Beaurains : 2-2 (Achicourt,
vainqueur aux tirs aux buts)
Finale des perdants : Beau-
rains - Écourt : 2-0.
Finale : Achicourt - Saint-Ni-
colas : 3-1.

Neuf points en trois
matchs. Certainement que
le 12 juillet dernier, quand
les Arrageois ont repris l’en-
traînement, Christophe Ray-
mond aurait signé tout de
suite pour un tel total. Mais
si le résultat comptable est
intéressant, c’est plutôt la
manière qui laisse le perfec-
tionniste technicien arra-
geois sur sa faim. « Je re-
tiens les quatre points de la
victoire. Pour le reste, je
cherche des satisfactions
dans ce que j’ai vu. Le plus
inquiétant est que nous
avons perdu la maîtrise col-
lective d’un match qui était
entièrement à notre portée
et qui aurait pu être un véri-
table festival pour le pu-
blic. »

Christophe Raymond n’a
donc retenu que le dernier
quart d’heure de la pre-
mière période, celui où les
Arrageois ont ouvert la mar-
que. « Là, on a appliqué les
consignes comme je l’avais
demandé. Nous avons joué
haut après un début de
match catastrophique où
nous étions totalement at-
tentistes. Il faudra revoir
cela rapidement, car cette
rencontre doit aussi nous
servir de leçon. » On retien-
dra également ce manque
cruel de finition tant en pre-
mière période qu’en se-
conde où Arras-Football se
procura au total pas moins
de dix occasions franches.
Contre Taissy, cela n’a
guère posé de problèmes
au final mais contre d’autres
adversaires d’un autre cali-
bre, cela pourrait devenir
préjudiciable. « Tout cela
est bien vrai. C’est pour cela
que je dis que le score est
bon mais que le contenu est
décevant. Il y a du travail en
perspective. »

Les jeunes
au pouvoir

Côté terrain, Olivier Ca-

ron, qui faisait son retour,
fut bien timide. Il sembla
manquer de compétition
mais pesa sur la défense ad-
verse par sa présence physi-
que. Un retour à revoir donc
mais qui pourrait s’avérer
très utile à l’extérieur où il y
aura certainement un peu
plus de place pour les atta-
quants.

Ce qui frappa finalement
le plus, c’est la présence de
cinq jeunes issus des 18 ans
arrageois et du fabuleux par-
cours en coupe Gambar-
della dès l’entame du
match. Mallory Bochu eut
peu de travail mais sauva
son équipe à deux reprises.
Adil Qrita découvre le haut
niveau, a besoin de trouver
des automatismes mais fut
très précieux dans le jeu dé-
fensif aérien. Rodrigue Di-
kaba fut impérial au milieu
de terrain, ramassant de
nombreux ballons avec une
grosse présence physique
et un harcèlement continuel
de l’adversaire. Benoît
Cauwet, dans un rôle de mi-
lieu axial, se dépensa beau-

coup mais pécha dans la
dernière passe et la finition.
Tout comme Stevis Koffi,
qui eut peu de ballons négo-
ciables mais qui fut à l’ori-
gine du premier but.

Cinq jeunes Arrageois de
20 ans sur le terrain, voilà
certainement une des clés
de la réussite actuelle arra-
geoise. Car hormis Fabien
Di Ponio, précieux dans son
couloir gauche, et Benoït De-
loffre, qui offrit deux balles
de but à David Malfait en fin
de match, on cherche trace
des renforts de début de sai-
son. « Ils travaillent, ils sont
bien là mais il faut qu’ils ap-
prennent notre mode de
fonctionnement tant dans le
travail quotidien que dans
la gestion du match. Lais-
sons-leur du temps. »

Christophe HUMETZ
! Match de gala : dans le
cadre des fêtes de la ville, Ar-
ras-Football accueillera le
Stade de Reims (Ligue 2),
mardi 31 août, à 19 h, au
stade Degouve. Un remake
de l’an dernier où les deux
formations avaient accédé à
l’échelon supérieur en fin de
saison. Heureux présage ?

Football

En bref

Sur le plan d’eau de Schinias, Marie Delattre tentera, ce ma-
tin, de se qualifier pour les demi-finales.

CFA 2 : Malgré la victoire face à Taissy (3-0)

Une leçon à retenir pour Arras

Jeux olympiques

Tournoi de préparation

LA VOIX DU MARDI 24 AOÛT 2004 1715.PAGE 9


